Guide

Comité de pilotage

réunion du ...
1/    Introduction-contexte-présentation globale de la démarche « lien social et solidarités de proximité »
Historique de la démarche inscrite tant dans les révisions de charte que du développement durable

Des finalités pour le Parc :
· affirmer davantage son rôle d'acteur dans la vie sociale des habitants et co-construire avec les élus et les professionnels de l'action sociale

· élargir l'approche des enjeux du territoire

· enrichir la charte, ses intentions, ses valeurs

· prendre en compte le pilier social, inscrit dans les démarches de développement durable

· un projet avec les habitants (et non pas « pour »)

· co-construire la cohésion sociale, par la culture, services à la population, l'éducation et le lien avec les habitants

Une approche du Social sous un angle de Prévenance, du développement social de territoire : appuyée sur l'enquête de 2007 auprès des Parcs qui a révélé que leurs actions avaient une incidence sur la vie sociale et le vivre ensemble avec des intentions majeurs (ou enjeux sociaux) tels que « éviter l'isolement »,  « améliorer l'accessibilité », etc..

Autres points positifs du côté des Parcs : travail en mode projet (conduite de projet) + une culture de l'écosystème 
« Dédramatiser le Social » pour le penser autrement : le réfléchir plutôt à partir des enjeux forts du « vivre ensemble » sur le territoire ; Faire une vraie politique des solidarités  et pas uniquement une politique de compensation.
Parler du Social : 
Le Social ne peut pas se réduire à la logique correctrice/réparatrice, aux seuls accompagnements individuels. Il s'agit davantage d'avoir une approche de territoire, dans une démarche globale et intersectorielle des politiques de l’insertion, du vieillissement, de l’enfance-jeunesse et de lutte contre toutes formes de précarité. 

Autre enjeu : renforcer les liens sociaux, être attentif aux relations sociales.

En mettant en œuvre des pratiques de développement social, c'est agir sur  le développement des personnes, des organisations et des territoires. Pourquoi ?

En termes de changement social : 
- sur le plan individuel : de «  petites réussites, des actions modestes » provoquent confiance en soi, estime de soi renforcée, prise d'assurance, meilleure appréhension de la complexité sociétale, compréhension des expertises en jeu, changement d'attitude (de revendicatrice à constructive), développements de nouvelles compétences…
- sur le plan des groupes : des rapports, des relations sociales améliorés entre membres du groupe, des prises de responsabilité, une capacité d'autodétermination, des initiatives/idées..
- sur le plan de l'environnement et du territoire : conditions de vie améliorées et cadre de vie plus agréable, des élus et des institutionnels mieux perçus et compris.

 Au côté des professionnels de l'action sociale et des acteurs impliqués dans des projets de développement social pour agir sur le vivre-ensemble, les Parcs de par la place qu'ils occupent et de par leurs missions,

ont aussi à faire valoir leur implication dans la vie sociale et leur contribution au changement social.

Pour  les Parcs, faire de la prévenance ou du développement social, c'est à l'instar des autres acteurs du social :       
1) sortir des logiques cloisonnées, sectorielles pour être dans une compréhension systémique (exemple : pour aborder l'habitat, de plus en plus de villes croisent les compétences de leurs services en interne car chacun est concerné : service logement et urbanisme, CCAS, service voirie ; penser jardins familiaux, c'est réfléchir à l'axe santé/cuisine mais aussi à l'environnement etc..),

2) contribuer à apporter des réponses adaptées aux besoins locaux : dépasser les réponses déjà établies par produit, par projet descendant pour mieux répondre aux choix de vie des personnes et générer de la vie sociale,

3) créer des démarches mobilisatrices en considérant les potentialités des personnes (ne plus les regarder sous le prisme des difficultés, des manques)

             Donc, s'approprier en interne et communiquer en externe les enjeux de la charte
Une consultation qui oblige les professionnels du Parc à faire le lien entre leurs missions exprimées par des actions/projets et leur influence sur le Vivre ensemble (Développement des personnes, des organisations et des territoires).

support diaporama - Fiche 10
Susciter le débat 
Expression des membres du comité de pilotage sur la démarche :

Tour de table sur les attentes, les souhaits, intérêts vis à vis de cette démarche (au regard des objectifs déclinés)
2/     Présentation de la démarche (temps 1 à 6)
Engagement-incarnation de la méthode sur le territoire, à adapter selon le contexte

Détermination du rôle du comité de pilotage (de manière à réellement impliquer les membres, voire à le faire perdurer au-delà  de la démarche en fonction du plan d'actions)

Rôle du Parc : animer le comité de pilotage de manière à ce que ce dernier soit acteur de la méthode sur le territoire
3/      Définition de la question à traiter 
· Préparation de la question commune (phase de concertation avec les 4 groupes tests) :
- la question vise à apprécier l'interprétation « du vivre ensemble » dans la charte, selon les élus, les acteurs du social, les techniciens du Parc et les acteurs associatifs : personnes ressources

- elle vise à faire s'exprimer les participants sur les points forts du positionnement du Parc, les attentes, les formes de collaboration souhaitées, les difficultés…
- c'est interpréter et décliner concrètement une intention du volet social du Parc
. quel est le sens concret de concepts posés dans la charte comme « le vivre ensemble » ?

. elle permet d'interpeller l'équipe sur le sens attribué aux missions du vivre ensemble
. le vocable « Territoire » peut être évacué de la question de manière à mieux incarner les missions en lien avec les habitants

. en précisant la sémantique,  moindre risque de formulation flou, de portée générale ; les mots ont une grande importance puisqu'ils doivent alimenter le débat et les échanges
. les expressions « avec vous » ou « de votre point de vue » sont intéressantes pour chercher une implication des participants (pourquoi sommes nous concernés et comment agir ensemble)
. les verbes, le « peut-il » est un éclairage sur les attentes vis-à-vis du parc ; ce qu'il fait déjà mais pas assez ou serait à développer pour être mieux reconnu comme acteur agissant aussi sur la vie sociale.

Comment agir en terme de Développement Social ?  Une manière de poser la question pour  qu'elle implique la personne interrogée ? (de votre point de vue, comment ensemble..), comment on situe le Parc, comment on situe l'habitant ?

Les questions posées sur les Parcs expérimentateurs sont :

-  Pour Scarpe-Escaut : « De votre point de vue, comment le Parc peut-il contribuer (avec vous) au renforcement du lien social et des solidarités de proximité entre les habitants ?

- Pour les Ballons des Vosges : « Comment ensemble, pouvons agir pour améliorer la vie commune ?

- Pour les Volcans d'Auvergne : « De votre point de vue, comment pouvons-nous ensemble, contribuer à améliorer la qualité de vie des habitants (ou notre qualité de vie) et développer les solidarités autour des ressources naturelles/patrimoines ? 

- Pour le Vexin français : « A partir de leurs attentes, comment créer ensemble, pour et avec les habitants, une dynamique, s'inscrivant dans un projet de développement durable sur le territoire et visant à renforcer le lien social et les solidarités de proximité ? 
A partir des orientations de la charte : quel est le sens concret attribué à ce qui est énoncé ?
Reprendre les orientations énoncées dans la charte et s’appuyer dessus pour élaborer la question commune posée aux 4 groupes-tests

Sur la méthode de concertation :
 Utilisation d'un mode de concertation par production d'items puis vote sur ces mêmes items.

· il ne s'agit pas d'une exploration du territoire en termes de connaissances des caractéristiques sociale, culturelles et économiques, ni une analyse statistique ; la méthode permet de dégager des tendances, des faits émergents, des points de tension, des nécessaires clarifications, de se constituer un « langage commun », (se connaître et se comprendre) .
·  Cette méthode n'est pas non plus un diagnostic social complet. L'outil est conçu comme un effet levier, préalable à la dynamique à mettre en place. 

Apprenons d’abord à aborder ensemble une question de portée générale, avec les acteurs concernés sur le territoire en vue de construire ensemble. Cette première phase rapprochera les divergences de points de vue et définira un dénominateur commun à traiter par la suite.

· Les participants ne savent pas ce que votent les autres au moment où ils s’expriment : les idées exprimées sont réellement personnelles. 
4/      Constitution des groupes-test et échéancier
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